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B urkina : les acteurs céréaliers à l’honneur 

M ali : répondre à la crise 

Le programme « Améliorer la sécurité 
alimentaire au Burkina par le 
renforcement des capacités des acteurs 
céréaliers », (2008-2011) a été clôturé 
fin décembre dernier, mais les derniers 
rapports n’ont été déposés que 
récemment auprès de la Commission 
européenne, principal financeur.  

 

Les actions se sont déroulées dans sept 
régions du Burkina et ont concerné 3 domaines : 
● renforcement des organisations paysannes, 
● renforcement des transformatrices de céréales, 
● amélioration de l’utilisation de l’information 

commerciale. 

Près de 6.000 personnes ont bénéficié directement 
de l’action : 166 organisations paysannes et leurs 
unions ainsi que 40 unités de transformation et 5 
unités Misola de farine infantile enrichie. Les 
700.000 bénéficiaires finaux sont les populations 
des 48 communes touchées par le projet. 

Les quelques chiffres clé qui suivent permettent 
d’appréhender les améliorations les plus notables 
apportées par ces 4 années de travail. 

Concernant les Organisations Paysannes, l’accent 
a été mis sur l’amélioration de la gestion de 
l’activité céréalière au travers de 196 sessions de 
formation. Aujourd’hui, 96% des OP conservent 
correctement leurs stocks et 63% des transactions 
sont groupées. Les crédits obtenus par les OP ont 
atteint 250.000.000 FCFA (381.000 €) sur les 
quatre ans, ce qui a facilité la commercialisation. 

L’organisation de 13 bourses aux céréales a 
permis de passer de 6.800 tonnes de volumes 
échangés en 2008 à 11.000 tonnes en 2011.   

L’action auprès des transformatrices de céréales 
visait à renforcer leurs capacités de production, 
notamment grâce à 64 formations. La structuration 
du RTCF (Réseau des transformatrices de céréales 
du Faso) s’est nettement consolidée. Les unités ont 
obtenu 28.000.000 FCFA de crédits en 2011, 
pour s’équiper ou acheter des matières premières. 
Au terme du projet, 95% des unités maîtrisent les 
règles de production agroalimentaire et 97% des 
produits analysés en 2011 sont conformes aux 
normes. Un travail important a été effectué pour 
promouvoir les produits céréaliers et pour mieux 
informer les consommateurs (affiches, spots radio 
et télé…). Les transformatrices ont participé à de 
nombreuses foires nationales et internationales. 
L’accroissement des revenus des unités atteint 25%, 
en moyenne. 

Afin  d’aider  les  opérateurs  à  prendre  des 
décisions  avisées  concernant  les  transactions 
céréalières, le projet a collecté, analysé et diffusé 
les informations commerciales. Des séminaires de 
concertation  entre  opérateurs  et  structures 
décentralisées  de  sécurité  alimentaire  ont  été 
organisés.  Au  terme  du  projet,  65%  des 
producteurs utilisent l’information de marché. 

L’évaluateur a ainsi pu conclure que le projet a 
renforcé les liens entre les régions excédentaires et 
déficitaires, contribuant fortement à améliorer la 
disponibilité et l’accessibilité des céréales. 

Philippe Ki, coordinateur national 
APROSSA - Afrique Verte Burkina  

Suite aux mauvaises récoltes de fin 
2011, les régions Nord Mali subissent 
une nouvelle crise alimentaire. Depuis 
janvier 2012, la situation s’est 
fortement complexifiée pour les 
populations de ces régions, avec la 
crise sociopolitique qui a généré un 
déplacement massif de populations vers 
le Mali Sud ou à l’extérieur du pays. 
On parle de 350.000 personnes 

déplacées ou réfugiées.  

La plupart des partenaires institutionnels ont 
suspendu leurs actions de coopération avec le 
Mali (CE, USA, France….) Néanmoins, de 
nombreux partenaires ont confirmé leur soutien 
aux populations maliennes et apportent des 
aides d’urgence par le biais d’ONG. Ainsi, le 
Conseil régional du Rhône Alpes (en lien avec la 
région de Tombouctou), le Conseil régional du 
Centre (en lien avec la région de Mopti) et la 
ville de Maurepas (en lien avec la commune de 
Mopti) ont octroyé des enveloppes d’urgence, 
pour un soutien alimentaire et nutritionnel aux 
déplacés, ou aux populations locales.  

L’aide apportée par le Conseil régional du Rhône 
Alpes a permis de mobiliser 132 tonnes de mil et 
25 tonnes de farines Misola, distribuées à 1.000 

familles de Tombouctou qui se trouvent sans 
ressource à Bamako et à 320 familles de Mopti. 
Chaque famille a reçu un sac de 100 kg de mil et 
un sac de farine infantile enrichie Misola, si elle a à 
sa charge des enfants en bas âge.  

L’enveloppe octroyée par le Conseil régional du 
Centre nous permettra d’apporter 70 tonnes de 
mil pour 14 banques de céréales de communes 
rurales de Bandiagara et Djenné, zones souffrant 
de problèmes alimentaires qui ne font que 
s’amplifier. De plus,  40 tonnes de mil et 9 tonnes 
de farines infantiles Misola vont être distribuées 
dans les jours à venir au bénéfice de 400 
familles du Nord qui se sont réfugiées à Mopti ou 
Sévaré. L’équipe de Mopti a été renforcée pour 
réaliser ce travail dans les plus brefs délais, des 
animateurs de Bamako viennent d’arriver en 
renfort. La ville de Maurepas nous a également 
confié une enveloppe pour aider les populations 
locales. A cela s’ajoutent vos dons dédiés.  

Ainsi Afrique Verte s’engage dans des actions 
d’urgence pour répondre à la crise qui secoue 
actuellement le Mali et venir en aide aux 
populations maliennes, grâce à vos soutiens. 
Soyez-en tous ici remerciés.  

Mohamed Haidara, coordinateur national 
AMASSA - Afrique Verte Mali 

Bamako, le 18 juin : 
distribution  de mil aux 
réfugiés de Tombouctou, 
grâce au soutien du Conseil 
Régional du Rhône Alpes 

Kakemono du RTCF pour 
la promotion des céréales 
locales transformées 


